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INTERCOLONIAL
not jes aux 180 Rue Rideau 180

Le Route directe, entre l'O tost el tone >e 
point» du He» «tu St. Laurent, de le Rai» 
d' l Chaleurs, provino* do QmV>ee ; ein- 
ei que le Nouweu-Hrunswivk, le Non 
reli'-Kvtiese, Vile du l'rum* Kilnnerd, # 
Cep Breton, le» Ve* dv le Medeleine, 
Terr neuve.et St Pierre.

Lee train* express quittent Montrée! el 
Halifax, tone lea ionre (dimenehea exceptés) 
et ae rendent a dcetinetlon do tone cee

l'woeds à Pantalons, et h Hnhilllement» lee 
mieux Jtilioiata et des derniers 

patrons.Les dc-mières nouveautés du printemps attirent une grande foule chez 
Gardner et Cie., on n'a jamais vu rien encore 
New-York.

d’aussi beau ailleurs qu’à | pQjg g^Q pg^

PLUS DE $30,000 DE NOUVEAUTES DE LONDRES, 
PARIS ET NEW-YORK. j>omte. eaua angi ment

L'a train# exprvss del'interoolonial qui 
sont dans vos directions sont hrillam- 

iréa par Vélovtrii’ltv et chauffé* par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
IxNtnvnup «l'avantages, do confort et île sû­
reté aux voyageurs.

Chapeaux garnis, Chàpeaux de Dames, Chapeaux d'enfants, Fleurs élvgut 
tes,Plumes, Rubans, et dentelles.

Ida
la

CHEMIN DK FERDolmans de toutes nouveautés pour Dames,
Visites, Pelisses et Vestons.

Notre Departement de Chapeaux et Costumes

“CANADA ATLANTIC” lx** nouveaux et élégant* trains express, 
ceux de jour et ceux do nuit dirigent aux 
mémos endroit*.

LICINK l>KH PAMHAOKKH
Canadibnnk-Ki’roi 

Les passagers pour la <1 ramie llrt 
Continent, quittant Montréal ! 

matin arrivant A t< 
prendre le vapour deal 
la malle, A Halifax

KT HKN MA U.KH
NOVVF.AV Sr.UVICE RA VIDE

etagne ou 
le vendre-

KT

I.A VOIE LA PLUS COURTE
trans|M>

roctemont sur les 
par le train p 
en général île 
tillation de»

expéditeurs ko jHirte «II- 
grandos facilités olTerto* 

le transport île la fleur et 
toutes les mareli.uidisee A dos 

Provinces de l'Est et de Terre

Les convois partiront de la gars de roe Klgin 
comme suit

Q fin A M LEXPRESS DK MONT- 
v.UU M. III. RK.XL rapide n'arrétanf 
qu'à fasacluinn et Alexandria entre Ottawa 
et le (Vitoau, arrive A Montréal à 12.15, #v 
reliant avec le traine du Grand Tronc |xmr 
l'I’.Ht et le Sud Est.

Faille sujet des conversations dans toute la villa et est l’-irguciljde la 
capitale. Patrons de Robes, 200 dessins différents ; les plus beaux qui 
aient jamais été offerts dans Ottawa, do 30.00 à 320 chaque.

ne aussi pour l'exportation des grains 
des produits expédie# aux ^marchés d* 

EuropeNouvelles Etofies a Robes depuis 28c. la verge jusqu'à
mir hillel* et informations coneernant • 
et le passages'adresser A 

<». W. ROlil SON, agent pour les passa­
gers et le fret de I Est, i:46( Une 
Saint «I aeq nos, M on tréal 

E. KlN<1, agent îles billots,1
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

,1). l’OTTINGKR,
Surintendant < Jénéral 

min de For, X 
4 Nov., IHNU. I

75 ŒEHsTTS. L'F.X l'HESS DE MONT 
REAL5.00 P. NI. iide n arrêtantCONDITIONS qu'à t’asHelman et A Ale .andlia entre 

wa et le (Yiteau, a un char refectotr, 
rive à Montréal à 8.20, se reliant aux trains 
du Vermont Central et du (Iraml Tronc 
pour tous les points A l'Est

oonvLJPTO^isrT

D. GARDNER & CIE., l'IŒss DE BOSTON
et NEW-YORK (passant 

par l< Cùtoau et le nouveau pont en acier ) 
pour Rouses l'oint, St Albans, .Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, 1'lifia- 
delphie, et tous les points an and, avec 
char» dortoirs depuis Ottawa jusquà I 
et New-York. ( Ce tvoin arrête A tout 
stations entre Ottawa et Rouses l'oint.)

1.35 P. NI. L EX
Bureau du Oho 

Monelon, N. B. I

835,000,00 TfclVTi KhKIK mTKALK

PJTjqKxMjqGlEJSI
wt Rl'E NI'NNEX

en face de la rue York. Habit* d'ho 
de femmes, nettoyée, teint* réparés et remis 
à neuf Tapia de piano», de table, ri lean* 
de damas, bord urea de rideaux, etc-, nettoyé# 
ov teinte à la perfection. Plumes d'autru­
ches teintes selon l’espèce prod .ite, net 
toyôes et frisées.

Ill'A.N IkKKI K
On ne se sert d’aucun procédé chimique 

On se lie A l'habileté de notre main d'œuvre 
Satisfaction garantie On va - herchei e' 
on délivre le» ordres par toute la ville 
Les collets et les poicmets 2 cents chacu t.

G-A.Q-NTONT, Crop.
004 rue SUSSEX devant la rue York.

P, 8. Succursale, au No 160,
Hull.

BostonPour trente jours seule­
ment nous offrirons les plus 
grands Bargains qui aient 
jamais eu lieu dans Ottawa: 
$35,000 valant de Montres, 
Bijouteries et Argenteries, 
a plus bas prix que dans 
aucune autre maison du 
Canada. Ne manquez pas 
d’assister a cette vente, qui 
sera positivement la plus 
grande vente de ta saison.

nmea et

TRAIN LOCAL6.15 A. NI.
point# A

ts, le# lits et tou* 
sunt un bureau -le# 
u do l'hôtel Ru#

Coin des rues Rideau et 
Cumberland,

Coin des rues Sparks 
et Bank,

tontes les stations cuir 
au, et #e reliant 
l'roiic pour toiiH

tttWtt et le ( 'ôte 
le (Iraml '

On se procure des billi 
renseignement* en s'adress 
billots, 24 rue Sparka, IiIik 
sel, ou il la gare.

E. .1. CHAMBERLIN. C. J. SMITH

tilltlPAtiSIK Il'ASSlJttiSCKSurintendant Oénéral Agent général des 
Passagers

rue Mali — DU CANADA —Ottawa, il mai# lHiKI

“ CITIZENS ”iCHARBüN!Bijoutiers en gros et en détail
ÙŸ a'i l FONIIKK KM Huit

Bopkai I’iiinuii’Ai. : Edifice de la Lom|is- 
gnie d Assurance «• CüTIZIvNN," 181 
rue Ht. Juiquea, Montréal.

98 Rue Rideau 98 A. C. LAROSE ia. & a. f. mcmillan. -Le# meilleurs quali 
j tés de charlnmtMB

Comptable, auditeur, syn­
dic, et agent d’assurance, 
sur la vie, contre le feu et 
les accidents.

» iltiimineux 
et aulhra- DIRECTKURS :

Bon. .1. J. C. Abbott, Sénateur, Président 
Andrew Allan, E’ r., Vine-Président. 

Robert AmlerHon, Fer | Arthur Prévost,Ber 
Alp UesjanliiiR, M. P. | .1 O. Gravel, Kcr.

H. Montagu Allan, Kcr.
William Smith, s- c-trés

►

wks'iwmmfai
BIEN CEIBLE 

El TAMISE

O’REILLY & IIENEY
!

fri 121 RUE RIDEAU
G. K. Hart, gérant général

<‘Suc e J A Heybold)

llu« Sparks
ICollections faites promptement

ir Telephone 189 ;jBureau de Poste d’Ottawa. GAPITAL~80UCr.IT - $1009,800/'
Dépôt un gouvernement fédéral 122,840 \f ‘ 
O, W SEGUIN,

Sous agent.ïÊâém EDWARDS KI.NO 
Agent du ville. 

2/ RUE SPARKS, OTTA.WA.
Arriva* et déport des malien.

111,01) MimXELL

MALLES Fermeture Arrivée.

Ouest — Toronto. Ha-L mîfIm

ml Itou, etc.......... 1030
Oueel-B e 11 e v 111 e, 7 00

Brookvil.j. etc........1030
Ouest—Manitoba T-

du N. Ouest...................
Que# — Toronto. Pe-

teiboro.etc............. 10301....
Est—Montréal, etc----3 8u,3 *)

y 80 8 ...ieao
7 Ol* 9 
7 009 éoô

..Ket—Prov. Maritime*. 
B»t — Cornwall, Mor- 

risburg, Lancaster,

Est — Québec, 
Rivières, etc 

B.-Unie, via 0d*ens-
burg.............................»

>-uest, Etats-Unis........
New-York, m directe

r ai

Ce n’est pas l’histoire7 00 » 630
Troia-

7 00
82 06 du serpent de mer. 

L’hypocrisie jetee au vent
»

Prescott........ .........
Ch - de fer St-L. et 0— 

Kemptville, North 
(lower, Metcalfe,etc

Kan, Kenmore ...........
Merrickville, Ruaaell,
Ch. de "fer P^c- Pem­

broke, Am prior etc 
Aahton.Huntly

Bristol, Clarendon,etc
Mnltha Falls ................
Mattawa, etc......... ...
Ch- de fer Pac- — Ap- 

Ashton.Brla-

2 309 00

Brysoii, Graham et Cic., continuant la vente de doux 
fonds de banqueroute (le

. Carp,

6 20si 6 30 
2 ‘J0

lira 3 30 .... 1146 ....

LABOSE et Cie., m Rideau
-pj-i ryi

J. N. PORTELANCE. rue Rideau

Cb. de fer Can- AC .— 
Alexandrie, Athol, 
Laggan, E a man 
Kp rings, eto 

Par diligence F ell's
Ut-rn •rs.Hint'bnrgh 
Fallu wfleld, ete........

700 3 tkl 8 00 1 20

11 Ml

6 00:1000 4 45 8 00 2 oO 
4 45 6 00 2 UU 
4 46 8 00 ....

y m- r. Kardly.ete
Quyon, Tétreauvllle....................
(5a ineau, t. .e Jours, |

ft River Léserl..........fi '» ....
Billing*# Bridge-..........10 0 ....
Cum'nlng#’ et Hard­

mans’ Hridges...........  1000 ....
Rocb-atervllle, etc HW --..
Orléans et üoblllard. U»)....
Arcbvlll»....................... 9 30 ....
Mert vale—lundi, mer­

credi et vendredi........................
Malle# Anglaise#—vis

N,Y., lundi, et Jeudi................
Via Halifax, Jeudi.......................

do sac suppléai......................

600
...K®.... 

... 1000 ....s:
.... 10(10 ... 

3®............

ièiiiiii

Les b-ttres destinée* A Venr <istre ne-t dol 
vent être ml»es a 1h poste* 15 minutes avant la 
clôture de# malle# | r.'cé lentes 

Hci re# du Burea1, de H a- nn . A 9 a. m, 
Mandat# sur le poste et la ponte et la Banque 

d’Epargnes.de9a. m. il 1 p. m.
J. GO IT N C Maître de Pote 

Burea u^d* Posted'Ot

Le bas prix font fureur
;

ATTENTION I
FITZI’.ITKH'K KT IIAI1K1N
se lonl un plaisir île remercier le public 
pour l'encouragement qui leur a été donné, 
3t ils invitent de nouvear tout le monde à 
venir faire une visite à Dur ma 
marchan li-es sont i i premier

FITZPATRICK t HARRIS

146, 148, 150, 132, et 154« R Uc Sparks,
easin ; leurs

SEUL# AGENTS POtJK LES TUES DE THTLEY BT CIE, LES THI 8 LES PLLS HBXOM-
b. e. a cï*iHBB Do MONDIS,

iee William

y

CHITTY FRERES
312 314 RUE WELLINGTON OTTAWA

Importateurs et Commerçants d’Ep.- 
ceries de Choix, Etc., Etc.

Notre] Stock est Nouveau et 
nos Prix sont Très Bas.

TRES BON THE POUR 20 CTS. LA LIVRE
VENEZ VOIR T

â. US®0T
TAILLEUR COUPEUR

TAILLAGE GARANTI

tyanteaux de Dames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204

3SBOYER
COUVREUR EN METAL DE TOUTES ESPECES

nbier et Poseur d’apparei's 
grand assortim 
il es de cuisine, et 

aqueduc.
DALHOTJSIE.

Ferblantier. Pim 
de toutes sortes, et aussi 

usteosde Cages d'oiseau, 
tuyau on plomb pour 
1ST O. 284 RUE

fre. La mère du défunt demeure au 
Bulon, en arrière de Saint Pierre. 
Elle n’a pas visité le di funt i lie? 
Louis Proulx. Le défunt a une sœur 
à Saint 'lhomas.

J’ai vu le prisonnier se rendre 
deux fois chez Louis Proulx peu* 
dar.t que le défunt qui était. Le di* 
manche soir, le défunt qui était as* 
sis et fumait sa pipe, a vu le prison*

Le prisonnier n’a pas dit qu’il 
s’était fail mal à la main en parant 
un coup de béquille du défunt.

Plusieurs autres témoins sont en* 
suite entend i s leur témoignage est 
de peu d’importance. Les av cüs 
adressent longuement la Cour le ju* 
ré se retire et apres 4 heures de d •• 
libérations declare le piisonnitr 
coupable de meurtre au premier

Plus récent

St Thomas *2 avril—Morin convain­
cu de meurtre au premier degré a 
été condamné, hier, à être pendu le 
1(» mai prochain.

DEPECHES DU MATIN
(Service Spécial,

Bonne nrrtaslullnn

Montréal, 2 avril —-
Un autre de cjs filous qui vivent 

aux dépens du public est tombé hier 
entre lr's mains de la police. L)e* 
puis une quinzaine de jours Fred. 
W Hall, sollicitait des abonnements 
pour le “ Cosmopolitan Magazine,” 
en se disant l’agent autorisé de la 11 
Cosmopolitan Publishing Co New- 
York.

M. Hewitt qui s’était abonné au‘| 
Cosmopolitan” et qui ne recevai 
pas la revue à laquelle il s’ét.i t 
abonné par l’intermédiaire de Hall 
se décida à s’adresser_directement à 
New York aux propriétaires du 
Cosmopolitan," qu’il lui r-pondi* 
que Hall n’avait jamais été à leur 
emploi et et en même temps, auto­
risaient M Hewitt à faire arrêter 
Hall.

Les détectives Arcand et Campeau 
arrêtèrent bientôt le faux agent 
qui était justement en train d’escro­
quer une personne, rut St Laurent, 
Le détective Arcand lui annonça 
que le chef Hughes désirait beau­
coup le voir aux quartiers généraux 
de la police.

Hall s’y rendit de bonne giâce en 
disant qu’il était bel et bien l’agent 
autorisé de la Cie américaine ; mais 
la lettre qu’il produisit an sous chef 
Kehoe ne s’accordait pas avec .e 
télégramme reçu.

H ill fut en conséquence fait pri­
sonnier et, placé dans une cellule 
du Poste Central. Ce matin, il a 
comparu en Cour de Police et a 
plaidé non coupable Le juge D s- 
noyers à ordonné sou écrou jusqu'à 
ce qu’on reçoive de nouvelles de 
New York

Couvertes a Chevaux
vendrona à de grandes réduction* 

ce de notre stock de couverte» à che- 
Noua voulons liquider.

NATIONAL MFG. CO.,
160 Rue Sparks.

na le plus grand et le meilleur 
de RAQUETTES de la ville.assortiment 

Prix spéciaux pour une grande quantité. 
NATIONAL MFG. CO.,

160 Rue Sparks. 
Les tobogans sont aussi de saison.

Balai* Brevet»* pear Tapi»
Nous avons un très beau choix de balaie

brevetés pour tapis que noua vendons 1,75 
NATIONAL MFG. CO.,

160 Rue Sparks.

PEISTTBES A L’HUILE
Nous avons 56 peintures que 

drone à des prix sans précédent, 
nous avons besoin d’espace pour 
marchandises.

Que dites-vous d un /éritable tableau à 
’huile avec cadre pour |I,00. Cela ne 
rappe-til pas l'acheteur économique î

nons ven-
pareeque

National ifg. Co.
160 RUE SPARKS 160

OTTAWA.;

nier après avoir dételé ; j’y suu res­
té trois quarts d’heure à peu près ; 
on a deux verres de boisson chaque 
cette boisson a été prise dans un 
flask. On a causé en bons a uis.

jl n’y a eu aucune difficulté pen­
dant ce t mps-là entre le prisonnier 
et le défunt ; je lésai laissé las 
ses bons anus. Je suis parti pour 
souper, les laissant sobres et bous

J’étais à souper quand Louis 
Proulx est venu ma chercher en 
courant, disant: Vite, je suis venu 
vous chercher. Pitre tue Baya ” 

Mon beau frère Wilbrod Gagné 
et mon frère étaient chez’moi alors. 
Tous trois novs avons suivit Proulx 

Le défunt était couché sur le 
plancher dans une petite chambre ; 
il y avait du sang p ès de lui. J’ai 
demandé au prisonnier Qu’est* 
ce que tu as fait ? Il a répondu en 
sacrant : Je lui ai ?... une bonne 
volée...s’il en vou'ait encore autant 
je lui en donnerais autant.

Il avait un pied de cluque côté 
du défunt; qui était sans connais* 
rance : il portait des marques sur la 
lôte, il avait du sang sur le visage.

Il y avait un pot de chamb e en 
•rrés plein de glace dans la cham­
bre à coucher : j’ai revu ce pot de 
chambre cas.-é en morceaux et de-; 
•norceaux de glace à la tête du de* 
funl quand y'y suis retourné; il 
tait cassé en miettes J’ai aidé à 

placer je défunt près du ptèle.
Quand je suis arrivé eu premier 

lieu, le prisonnier marchait daus la 
maison; il paraissait fâché ; il avait 
la main enllùe et a dit que, c’était en 
frappant le défunt qu’il

Les pantalons du défunt étaien'. 
déchirés du côté droit. J’ai dit au 
prisonnier de s"ariêt°r ; il a dit en 
sacrant : “ Le maudit, il y a long- 
l mps que je lui en voulais, je l’ai 
battu ce soir ; ce n’est pas lui qui 
est l’homme ce soir, c’est moi qui 
suis l’homme.”

Nous avons pris le d funt et nous 
l'avons transporté dans la cuisine 
o! couché près du poêle. Le pri- 
; nuier lui a alors donné un coup 
ne lied dans le corps en disant des 
iiijmes. Le défunt était toujours 
sans connaissance. Que'qu’un dit 
au prisonnier de se tenir tranquilL; 
il a dit qu’il ne le sera.t que s’il le 
voulait.*

Je suis resté chizle défunt jusque 
vois 9 heures et je partis y laissant 
mon fi ère Philippe, mon Deaufrère 
Gagné et Macaire Morin

Le lendemain nous avons trans- 
jiortè le défunt ch z Louis Proulx 
i ù il est mort. Je l’ai vu le diman­
che soir il parlait un peu je lui ai 
demandé où était le plus ford de son 
mal ; il m’a indique son côté et le 
dos. Je l’ai revu le lundi suivant;

J’ai dit à Proulx d’aller chercher 
un médecin ; le docteur F mrnier 

; j’ai été chercher le curé 
qui n’a pas pu le coiUetser. 
manche au soir il m’a parlé, il ré­
pondait à nos questions, il ne par­
lait pas de lui même ; e’eiait malai 
t-é de le comprendre.

i

1i.

FABRICANTS DES CELEBRES

PIANOS NORDHEIMER
Sont aussi agents pour les fameux 

pianos Chickering, Steinway 
et Haines, et pour les 

orgues harmoniums de 
Estey et Kknball

k

Grand assortiment de pianos 
de seconde main à des prix
priant de B25’et plue.

V,
Conditions de paiement de $3,00 a 

$10,00 par mois.

\

FABRIQUE 1 Rue York Toronto,

Salle de vente a Ottawa séiait fait

61 RUE SPARKS
Procès de Morin

Ace«iM!<ln m-nrtre île “Baya*’ R*y ft 
MoiilinHirny

Ténio I jen* K*’ «fcnblsni

Délsll» Un crime, .-want liriiial

Le procès d-- Jean-Baptiste 11er— 
men-glide Morin, de Saint-Pierre 
de Montmagny, accusé de meurtre 
de Baya Roy, commerçant du mê­
me endroit, se fait actuellement à 
Saint-Thomas de Montmagny. Une 
foule énorme encombre l’audien* 

,dience.
l’histoire du cri me

Voici les faits qui font la base de 
raccusation :

Hoy et Morin vendaient de la vian 
de en société. Samedi, (e 11 jan­
vier les deux associas vinient «i 
Samt-Thomai faire leur marché 
co mue à l’ordinaire et faire un peu 
de collection. A leur retour a 
Saint-Pierre ii s’éleva une dilli ul 
té à propos d’argent. Des gros 
mo s ils vinrent au xtnains ; Morin 
donna uni; raclée à Roy, qui était 
infirme, et le laissa à moitié assom­
mé pour retourner ch' z lui. En 
sortant de ch^z Roi, Morin fit la 
rencontre d’un nommé Proulx et il 
dit à ce dernier :

“ Viens voir dans quel état j’ai 
rois ce pauvre Bidon " (sobriqm t 
don 6 à Roy), lis trouvèrent Roy 
dans sou lit. En entrant chez sa

■ st venu

Transquest onné par M. Lemieux.
premier voisin du dé 

funt, au norü’det du côté de Saint 
François Phil lippe Morin est le voi- 

viclime, Morin lui dit : Roy don [ sjn suivant, puis le père de l’accu- 
ne-nous un coup. Roy lui répondit: sé. Le prisonnier demeurait avec 
11 Que reviens-tu fair - ici ? N est tu son père, il est marié depuis deux

ou trois ans ; le défunt était vieux 
il demeurait et couchait

Je suis le

pas content de m’avoir assommé ?
Morin lépliqua : “ Je ne serai cou 

tent, mon maudit ciochcque lorsque 
je t’aurai tué comme un < hien.“ Et 
là-dessus Morin saisit Roy, le traî­
na hors de son lit et le fraopa des 
pieds et des mains, lui piétina la 
poitrine et l’abdomen jusqu'à ce que 
des passants, attirés par les cris la 
mentable» de la victime, 
chez Royet l’enlevèrent des mains 
de son b-utal agresseur. Alors ce 
lui-ci aurait saisit un vase de nuit 
rempli de glace, qui se trouvait à 
la porté de sa main et le brisa sur 
le crâne de Roy en disant : “ Je 
t’assommerai si bien que tn n’en re 
viendras pas de sitôt."

Roy est mort le 14 au matin, 
jury du coronor rendit alors 
rdici de*‘ meurtre avec prémé-

.--‘Vron *,■■■■■■ 
seul dans sa maison, fous deux ont 
passé pré» de sa maison ayant du 
bœuf et des peaux vertes dans la 
voiture. Le défunt commençait.

Roy attelait seul son cheval ; 
c’était un homme capable ; «1 avait 
(le bons bras, mais de pauvres jam­
bes. Il se disait et se vantail d élie 
fort C’est Morin, le prisonnier, et 
moi qui avons dételé et soigné le 
cheval ; le défunt ne s’en est pas oc­
cupé. H y av; it une boite qui ser­
vait de siège dans la voilure. Le 
défunt était en chemise, ses babils 
et sa coiffure ôtés ; quand nous som- 

de l’écurie, U était 
près de sou pcëi-. Le prisonnier et 
le défunt ont causé comme de bons 
amis ; ils n’avaient pas l’air en bois­
son ; c’est le défunt qui a entié la 
cruche.

Le défunt avait l’habitude de 
traingr une cruche. Nous avons 
yns chacun deux verres de bois on, 
des verres ordinaires ; c’était du 
whiskey blanc avec de la jamai

entierent

mes revenus

Le

dilation. ”
yV LE PROCÈS

1 La cour d’Assises est présidée par 
ll’honorable juge C. Pellut er.
V MM. Chs Fitzpatrick et Cyrias 

>*Roy, représentent la couronne, et
MM. F. X. Lemieux et P. A. Cho­

quette défendent l’accusé.
Voici les noms des jurés : MM. 

Pierre Lemieux, Lrbain Vézma, 
George Ouellrt, Jos ph Boutet, 
Pierre Bernier, Pkidime Normand, 
Isaïe Vezina, Richard Coulombe, 

î Napoléon Giasson, Üctave| Souilb 
; ar.l, Z^phirin Blais.

Philias Morin- cultivateur mai­
re de Saint-Pierre et cousin ger­
main du prisonnier donne le pre­
mier témoignage important. Le 

I défunt était célibataire, infirme 
F marchait avec une béquille.

Le témoin l’a vu le samedi matin 
entre sept et huit heures. Le pri- 
fonnier et lui étaient ensemble.

Ils étaient en voiture, à bâ- 
l tons basse. Ils sont partis ensem- 
f- ble veis une heure et sont revenus 

vers quatre heures de l'après*midi ; 
ils ont dit qu’ils avaient versé une 
ou deux fois en revenant.Le défunt 
ne s’est plaint d’aucune maladie.

DÉPOSITION ACCABLANTE

Le témoin continue: Je suis en
trt ches le défunt im le prison»

J’avais pris un verre de boisson le 
matin.

Le prisonnier était connu sous le 
Pitre et le défunt sous celui denom 

Baya.
Roy, le défunt, était entré, lais 

saut sa béquille dans sa voiture ; 
c’est le prisonnier qui l’a entré 
daus la maison. Ils ort dit qu’ils 
avaient versé deux fois. Les che­
mins étaient beaux; ils ont dit qu’ils 
avaient moulé bien vite ; le cheval 
avait chaud un 
pas dit pourquo 
vite ; ils n’avaient pas l’air en fête 
ni i’un ni l’autre : la voiture n était 
pas brisée.

Je suis retourné chez le défunt le 
lendemain, entre six heures et de­
mie et sept heures. Louis Proulx et 
le prisonnier étaient près de lui de­
bout. Le pcële chauffait. Le prison­
nier nous a aidé à transporter le dé­
funt.

j L? prisonnier 11’était pas le même 
homme. Il n’était plus excité, il
agissait comme un homme qui souf*

peu. Ils ne m’ont 
i ils avaient monté
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